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ANALYSES 
AoA�ISO:", J. - La brousse est rna patrie. Paris, Hachette, 1961, 134 
pages, 104 photographies. Prix : 12 NF'. 
Born free, l'histoire de cette lionne élevée pendant trois ans 
par Mrs. Joy Adamson et rendue finalement à la vie sauvage par 
sa mère adoptive, a remporté un très vif succès dans les pays de 
langue anglaise. Il est heureux qu'une bonne traduction de ce livre 
paraisse enfin dans notre langue, car ce charmant récit, très bien 
écrit, contient de très intéressantes observations que tout biologiste 
intéressé par la psychologie des animaux sauvages se doit de 
connaître. 
L'histoire d'Elsa - car tel est le nom du héros de cette his­
toire - nous montre en effet parfaitement combien complexe et 
« plastique >1 est la maturation du comportement des grands Mam­
mifères. Il y a certes, dans ce dernier, des composantes innées in­
discutables. Ce petit lion séparé de ses congénères depuis sa plus 
tendre enfance avait néanmoins le besoin de se rouler dans le 
crottin d'éléphant ou de rhinocéros dès qu'il en trouvait un (pp. 
28 et 93) ; sa peur des serpents (pp. 23 et 103) n'était certai­
nement pas apprise non plus ; sa façon d'éviscérer et d'enterrer 
l'estomac de ses proies (pp. 83 et 94) est typique des mœurs de 
son espèce et ne devait rien, dans le cas présent, à l'imitation 
ou à l'apprentissage - pas plus que sa façon d'uriner contre cer­
tains arbres quand elle était en chaleurs (tous les deux mois et 
demi, à partir de l'âge de 18 moisl et que ses glandes anales 
dégageaient une senteur puissante. Mais, à côté de cela, quelle 
marge d'adaptabilité à des circonstances étrangères et à des par­
tenaires sociaux qui n'étaient pas de son sang ! Certes, une fois 
adulte, Elsa resta longtemps « a lioness of two worlds >> et son 
retour à la vie sauvage ne se fit pas sans difficulté. Ce livre 
se termine au moment où s'étant enfin appariée avec un lion sau­
vage, Elsa mit au monde, le 20 décembre 1960, une portée de jeunes 
lionceaux. Depuis, hélas, les choses ont mal tourné pour elle et 
sa mort prématurée obligea les Adamson à élever à nouveau les 
enfants de leur « fille adoptive >>. 
Le traducteur de cet ouvrage doit être félicité pour la qua­
lité de son œuvre, car le texte n'a rien perdu de sa valeur 
littéraire. Il y a bien quelques petites erreurs : hyrax pour daman, 
pintade rapace pour pintade vulturine, fennec pour Otocyon, mais 
c'est là bien peu de choses. L'illustration est abondante et ajoute 
beaucoup à l'attrait de l'ouvrage. 
F. BOURLIÈRE. 
ANDREWARTHA, H.G. Introcluction to the study of anirnal popu-
lations. London, Methuen, 1961, XVII et 281 pages, 38 figures. 
Prix : 30 shillings. 
Ce livre concis, très clairement écrit et bien illustré, constitue 
tout d'abord un résumé des idées antérieurement développées par 
l'auteur {en collaboration avec L.C. Birch) dans son grand ouvrage 
The distribution and abundance of anirnals (Chicago, 19541. Andre­
wartha étant un entomologiste, il est normal que la majorité des 
exemples cités dans son livre se rapportent au monde des insectes. 
Le lecteur intéressé par l'écologie des Vertébrés devra néanmoins 
toujours se souvenir que certaines techniques applicables aux Ar­
thropodes sont malheureusement beaucoup moins intéressantes pour 
qui désire étudier des populations de Mammifères ou d'Oiseaux. Les 
pages très claires {pp. 24-34) consacrées, par exemple, à la méthode 
de capture-recapture et à son utilisation pour le calcul des densités 
-de population risquent, par leur relative simplicité, de donner de 
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faux espoirs à bien des débutants en écologie des Vertébrés. On ne 
saurait trop leur conseiller de lire ensuite le chapitre pratique et 
critique consacré à ces problèmes par D.E. Davis dans le récent 
Manual of Game Investigational Techniques (1960) ! 
Les 75 dernières pages du livre décrivent 20 exercices pratiques 
dont le but est de familiariser l'étudiant avec certaines des techni­
ques les plus importantes auxquelles il a été fait allusion dans la 
première partie de l'ouvrage. Toutes ces expériences peuvent être 
faites en laboratoire et une seule utilise un Vertébré, la Souris. Tous 
ceux qui devront mettre sur pied (en ville ! ) des travaux pratiques 
d'écologie de populations seront reconnaissants à l'auteur de les 
faire ainsi profiter aussi complètement de son expérience. 
F. BounLlliRE. 
A11cHEH, G. et GoDAJAN, E.M. - The birds of British Somaliland and 
the Gulf of Aden. Their life histories, breeding habits, and eggs. 
Volume III, LXVIII + pp. 627-1042, 7 planches en couleurs et 
carte. 
Volume IV, VII + pp. 
Londres, Oliver and 
9 shillings. 
1043-1570, 7 planches en couleurs et carte. 
Boyd, 1961. Prix (relié) 9 livres, 
Par une curieuse ironie du sort c'est précisément à l'époque où 
les divers territoires composant l'empire est-africain de l'Angleterre 
accèdent à l'indépendance que paraissent les deux derniers tomes 
de cet ouvrage, ultime manifestation de l'ornithologie victorienne 
en Afrique! 
Chacun se souvient des deux premiers volumes de cette œuvre, 
publiés en 1937, où Sir Geoffrey Archer - ancien gouverneur 
du Somaliland, de J'Uganda et du Soudan, et neveu de cet autre 
grand gouverneur-naturaliste que fut Sir Frederik Jackson - avait 
si bien réussi, dans une inimitable introduction, à dévoiler les 
charmes austères de son cher Somaliland « a land of hardy tribes­
men, of carnivorous animais and great Birds of Prey, where only 
the strong prevail ». La guerre avait interrompu la rédaction de 
ce magnum opus et l'on avait presque perdu espoir de le voir se 
terminer un jour, bien que l'on chuchotât depuis quelques années, 
dans les milieux ornithologiques, que Sir Geoffrey et Miss Eva M. 
Godman (responsable de la partie systématique) avaient terminé 
leur manuscrit et faisaient plus que leur possible pour faire éditer 
les deux derniers tomes. 
C'est aujourd'hui chose faite et tous les ornithologistes afri­
cains, comme tous les bibliophiles, s'en réjouiront. Les deux 
volumes qui viennent de sortir des presses sont, en effet, pleine­
ment dignes de leurs devanciers et remarquables sous tous les 
égards. La mise en page est luxueuse, les notes biologiques abon­
dantes et les planches d'Archibald Thorburn admirables. Les 28 
toiles de ce grand animalier présentent, en effet, la particularité 
rare de rendre remarquablement l'atmosphère africaine bien que 
le peintre n'ait jamais mis les pieds sur le Continent Noir. Les 
détails botaniques ont été fournis par le British Museum et les 
paysages composés d'après les photographies et notes de Sir Geof­
frey. Bel exemple de coopération efficace entre un auteur et son 
illustrateur ! Les six planches de Gronvold (dont 5 représentent 
des œufs) sont également fort bonnes. 
Il ne faut plus guère s'attendre maintenant à voir paraître 
de semblables ouvrages luxueux, à faible tirage (500 exemplaires 
dans le cas présent) et donc fort coûteux. L'heure est maintenant 
aux field-guides de poche, à style condensé et de faible prix. 
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D'aucuns le regretteront, mais c'est un signe des temps. La nou­
velle formule a, du moins, le mérite de permettre à un plus grand 
nombre de participer aux joies de l'ornithologie. 
F. BOURLil�lŒ. 
BACKHAUS, D. - Beobachtimgen an Giraffen in zoologischen Güsten 
und freier 1Vildbahn . Bruxelles, Institut des parcs nationaux 
du Congo et du Ruanda-Urundi, 1961, 202 pages, 92 figures. 
Cette très intéressante monographie éthologique de la Girafe 
est basée à la fois sur les observations « de terrain >> faites par 
l'auteur lors de son séjour au Parc National de la Garamba et 
sur sa grande expérience de cet animal en captivité, en particulier 
au zoo de Francfort. 
On Y trouvera d'abondants détails sur divers aspects du com­
portement de cet Ongulé, fort peu étudié jusqu'ici. Sont particu­
lièrement bien traités les soins de toilette, les rapports mâle-mâle 
et mâle-femelle, la mise bas et les soins aux jeunes. D'intéressantes 
observations sont également rapportées sur la variabilité intra­
spécifique, la taille des troupeaux et leur structure. 
Une des particularités les plus remarquables de ce rapport est 
la richesse et la qualité de l'illustration. Les photographies sont 
nombreuses et instructives, mais les croquis d'attitudes de W. 
Weber les supplémentent agréablement. Ils montrent à quel point 
le dessin garde tous ses droits quand il s'agit de faire comprendre 
d'un simple coup d'œil ce que sont les gestes, postures et mimiques 
qui jouent un si grand rôle dans la vie quotidienne des Mam­
mifères. 
F. Bouru.n�1m. 
BAUMGARTEL, W. - Au pays des gorilles. Paris, Payot. Biblio­
thèque Géographique, 1961, 240 pages. Prix : 11 NF. 
L'auteur de ce livre est bien connu pour avoir installé à 
Kisoro en Uganda, au pied des volcans Virunga et en bordure du 
Parc National Albert, un petit hôtel d'où il mène, moyennant 
finances, les touristes admirer les Gorilles de Montagne qui vivent 
encore dans la petite réserve forestière qui est au contact de la 
frontière ruandaise. Plusieurs zoologistes ont pu ainsi entrevoir, 
sans trop de peine, ce magnifique anthropoïde et Miss Jill Donis­
thorpe, à qui il offrit généreusement l'hospitalité, put faire sur 
eux d'intéressantes observations . 
. Le livre qu'il publie aujourd'hui ne traite malheureusement 
que fort peu des gorilles - malgré son titre. La plus grande 
partie est en effet consacrée aux aventures de notre hôtelier, à des 
considérations générales et personnelles sur l' Arique et les afri­
cains et à maints autres sujets d'intérêt inégal. Ajoutons que les 
noms latins de plantes et d'animaux, ainsi que les noms géogra­
phique. y sont fàcheusement estropiés. Seuls des deux derniers 
chapitres renferment quelques observations intéressantes, celle d'm1 
combat à suites mortelles entre deux mâles et celle de l'attachement 
curieux d'un jeune individu envers un mâle adulte malade. Mais, 
dans l'ensemble, on en apprend beaucoup plus sur ce Primate 
passionnant en lisant l'article de George Schaller, publié dans le 
présent fascicule de cette revue, qu'en parcourant ce livre. 
F. Boum.11�:1m. 
BROOKS, A.C. - A study of the Th01nson's Gazelle (Gazella thom ­
sonii Gunther) in Tanganyika. London, Colonial Office. Colo­
nial Research Publications n• 25, 1961, VI et 147 pages, figures. 
Prix : 13 shillings 6 pence. 
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Cette monographie de la Gazelle de Thomson, l'une des espèces 
les plus communes de l'Est africain, sera accueillie avec sympathie 
par tous ceux qui déplorent la rareté des études biologiques sur 
les Ongulés africains. L'auteur, actuellement game-biologist de 
l'Uganda, a séjourné de 1952 à 1954 au Tanganyika où il a consacré 
la majeure partie de son temps à ce gracieux animal, ce qui lui a 
permis d'accumuler les observations consignées dans ce livre. 
Sont particulièrement bien étudiées dans ce rapport, la distri­
bution, l'organisation sociale, le régime, les parasites, la croissance 
et la variabilité intra-spécifique de Gazella thomsonii. La structure 
et la dynamique des populations sont malheureusement négligées et 
un autre enquêteur devra se consacrer maintenant à l'étude de la 
densité de peuplement, du sex-ratio, de la productivité annuelle, du 
taux de mortalité et des mouvements saisonniers. Ce n'est que 
lorsque ces caractéristiques des populations sauvages de Gazelles de 
Thomson seront bien connues que l'on pourra éventuellement envi­
sager leur exploitation rationnelle. 
F. BOUBLIÈRE. 
BcTCHER, R.W. - A New Illustrated British Flora. Part II. Erica­
ceae to Gramineae. Londres, Leonard Hill Ltd, 1961, VI et 
1080 pages, une figure par espèce. Prix : 4 guinées. 
Cette nouvelle flore d'Angleterre, maintenant complète en deux 
forts volumes, constitue un peu la contre partie britannique de 
notre flore de Coste. Pour chaque espèce, le lecteur a, en effet, à 
sa disposition, une bonne figure au trait et une description précise. 
Les clefs sont réunies au début de chaque Tom.e (les pages 1 à 
89 du second volume contiennent, par exemple, celles permettant 
l'identification des Gamopétales et des Monocotylédones), mais la 
richesse de l'illustration fait que beaucoup d'utilisateurs n'y au­
ront recours qu'à titre de vérification 
Beaucoup de figures sont reproduites des Further illustrations 
to British Plants de Butcher et .Strudwic'k, mais cette dernière 
artiste étant décédée en 1942, l'auteur a dû avoir recours à dix 
autres dessinateurs pour représenter la totalité des espèces an­
glaises. D'où un certain défaut d'homogénéité dans l'illustration. 
Deux index, pour les noms latins et les noms vernaculaires 
utilisés dans les deux tomes, terminent ce volume. 
F. Bou Rr.n�RE. 
CocnnAN, D.M. - Living Amphibians of the World. Garden City, 
New York, Doubleday, 1961, 199 pages, 220 photographies dont 
77 en couleurs. 
Ce dernier volume de la remarquable série The World of 
Nature constitue avant tout une excellente iconographie de la 
classe des Amphibiens. La plupart des deux cents photographies qui 
illustrent ses pages représentent en effet des spécimens vivants de 
la faune de tous les continents et certaines espèces qui ont les 
honneurs de ce livre sont, sans aucun doute, figurées pour la pre­
mière fois dans toute la beauté de leurs couleurs naturelles. 
Le texte, rédigé par une herpétologiste de réputation mondiale, 
donne une description concise de la morphologie et des mœurs de 
toutes les familles et de la plupart des genres. Il est complété par 
une bibliographie (trop) concise et un index. 
F. Bounr.rÈRE. 
DALE, I.R. et GREENWAY, P.J. - Kenya trees and shrubs. Nairobi, 
1Buchanan's Kenya Estates Limited {in association with Hat­
chards, 187 Piccadilly, London), 1961, XXVII et 654 pages, 110 
figures, 80 planches photographiques, 31 planches et 1 fron­
tispice en couleurs, 1 carte dépliante. Prix (relié) : 84 shillings. 
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Ce gros volume constitue, pour le Kenya, le pendant de l'ou­
vrage si utile de W.J. Eggeling, Indigenous trees of the Uganda 
Protectorate, dont la seconde édition révisée (1952) était déjà l'œu­
vre de I.R. Dale. Le format et de nombreuses figures sont les 
mêmes ; 21 des 31 planches en couleurs reproduisant les fameuses 
aquarelles de Mrs J oy (Adamson) sont également reproduites dans 
les deux ouvrages. Les photographies sont, par contre, toutes nou­
velles. 
Cette flore « forestière '' du Kenya permet, par ailleurs, l'iden­
tification d'un bien plus grand nombre d'espèces végétales que sa 
« sœur '' de l'Uganda. Les auteurs ne s'y sont pas bornés, en effet, 
à décrire les arbres, mais ils y ont inclus aussi les arbustes, du 
moment qu'ils dépassent deux mètres (6 pieds) de haut. Les buis­
sons qui n'atteignent jamais cette hauteur, la plupart des espèces 
grimpantes et les arbres introduits ne sont pas traités. 
Ce volume sera d'un grand secours non seulement pour les bo­
tanistes et les forestiers, mais également pour les zoologistes et 
les écologistes de terrain qui, en pays tropicaux, sont rarement 
gâtés en matière de moyens de détermination des végétaux. 
F. BOURLll�RE. 
Ecological Studies of Hakusan Quasi-National Park. The Nature 
Conservation Society of Japan, Ministry of Welfare, Kasumi­
gaseki, Chiyoda-Ku, Tokyo (1961), V et 97 pages en anglais, 
39 pages et un tableau en japonais, 26 planches photographiques, 
1 carte de végétation en couleurs et 3 cartes en noir. 
Les grands efforts de nos collègues japonais pour conserver 
un échantillonnage de leurs beautés naturelles nationales, en dépit 
d'une surpopulation énorme et d'une industrialisation intensive, sont 
dignes d'admiration. 
Il y a trois ans, par exemple, la Nature Conservation Society 
of Japan a entrepris, dans tous le pays, une étude écologique d'en­
semble des divers parcs, réserves et « zones scéniques » parti­
culièrement menacées, dans le but de déterminer quelles sont les 
« régions de haute priorité '' sur lesquelles tous les efforts doivent 
porter en première urgence. Parmi celles-ci se trouvait le mont 
Hakusan, dans l'île de Honshu, volcan pleistocène dont la végétation 
est encore dans son état naturel. De juillet à octobre 1959, trois 
équipes de naturalistes s'y succédèrent pour étudier la répartition 
altitudinale des végétaux vasculaires (successivement forêt de basse 
altitude, forêt à Fagus crenata, forêt à Betula ermani et zone 
alpine culminant à 2.700 mètres), les Bryophytes de la zone alpine, 
les pollens quaternaires et la distribution altitudinale des insectes. 
Le résultat de leurs observations est consigné dans le présent 
fascicule qui nous donne un avant goût de l'intérêt écologique 
considérable que présentera cette série d'études portant sur les 
districts les plus « vierges '' de !'Archipel Nippon. Je regrette 
seulement pour ma part que les Vertébrés ne soient pas inclus 
dans ces « preliminary surveys '' ; leur étude semble pourtant 
s'imposer et il faut espérer que cette lacune fâcheuse sera rapide­
ment comblée. 
F. BOURLIÈRE. 
GFGGISBERG, C.A.W. - Simba. Vie et 'lnŒUrs du Lion. Paris, Payot, 
Bibliothèque Scientifique, 1961, 367 pages, 30 photographies en 
noir. Prix : 21 NF. 
Simba. The life of the Lion. Cape Town, Howard Timmins, 1961, 
304 pages, 35 photographies en noir et 8 en couleurs. Prix : 
36 shillings. 
Nous avions émis le vœu, dans notre analyse de l'édition ori-
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ginale de cet excellent livre (voir La Terre et la Vie, 1961, pp. 386-7 J 
que de bonnes traductions française et anglaise en soient faites le 
plus tôt possible afin qu'un plus large public put en profiter. C'est 
maintenant chose faite, et d'excellente façon ! Le style de ces deux 
éditions est très agréable et l'exactitude du texte a été contrôlée 
par l'auteur lui-méme. 
Si la traduction anglaise reproduit fidèlement dans sa mise en 
pages et son illustration l'édition de Berne, la version française se 
singularise par la reproduction de quelques photographies inédites 
d'un intérêt biologique certain. 
F. BounLIÈRE. 
hr.uzu)IJ, Y. - Coloured illustrations of the Mammals of Japan. 
Osaka, Hoikusha, 1960, (VIIJ et 196 pages, 68 planches coloriées, 
cartes et figures dans le texte, Prix (intérieur) : 1300 yens. 
Voici dans la série des field guides japonais le volume consacré 
aux Mammifères. Comparativement à son prédécesseur, la monogra­
phie de Kuroda, ce livre présente de nombreuses innovations qui 
seront bien accueillies par les mammalogistes : si les planches sont 
peut être moins artistiquement dessinées, elles sont beaucoup plus 
nombreuses et bien mieux gravées ; à côté des représentations d'en­
semble de la plupart des espèces, on trouve très souvent des détails 
importants pour la détermination précise (face, pieds, etc ... ) ; les 
crânes sont figurés en noir, de dessus, de dessous et latéralement ; 
d'essez nombreuses cartes de répartition et figures de dents sont 
données dans le texte. Une seule lacune par rapport à l'ouvrage de 
Kuroda, les Cétacés ne sont pas inclus dans ce guide. 
Au total, ce livre constitue une addition notable à la liste des 
ouvrages de base nécessaires à tout zoologiste intéressé par la 
faune des Mammifères paléarctiques. Si le texte japonais est destiné 
à rester incompréhensible à la plupart d'entre nous, l'iconographie 
constitue à elle seule une documentation indispensable. 
·F. BounLIÈRE. 
IRVINE, F.R. - Woody plants of Ghana, with special reference to 
their uses. London, Oxford University Press, 1961, XCV et 868 
pages, 34 planches (dont 8 en couleurs), 143 figures dans le 
texte. Prix : 5 livres, 5 shillings. 
Il y a 31 ans, l'auteur publiait ses Plants of the Gold Coast, 
premiers éléments d'une flore de cette colonie britannique. Mais 
depuis 1930, les forestiers et les botanistes ont été très actifs 
dans ce territoire, comme ailleurs en Afrique tropicale, et une 
révision complète de l'ouvrage primitif s'imposait. 
C'est la première partie de ce travail que nous présente au­
jourd'hui F.R. Irvine, sous forme d'un volume entier consacré aux 
plantes ligneuses. L'utilisateur éventuel de ce livre doit cependant 
être averti d'emblée qu'il ne s'agit pas là d''une flore, mais d'un 
catalogue, sans clefs de détermination d'aucune sorte. Certes, de 
courtes descriptions (pour la plupart emprutées à la Flora of 
West Tropical Africa de Hutchinson et Dalziel) sont données pour 
chaque espèce, mais le lecteur doit chercher ailleurs le moyen 
d'identifier la famille et le genre des spécimens qu'il veut déter­
miner. L'illustration reproduit généralement des figures emprun­
tées aux flores africaines classiques, mais 62 dessins originaux, 
remarquablement exécutés, les complètent agréablement. Les spé­
cimens ghanéens des herbiers de Londres, Kew et Oxford sont 
mentionnés pour toutes les espèces certainement récoltées dans le 
territoire étudié - ce qui sera précieux aux botanistes profes­
sionnels. 
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La grande originalité de ce volume est la très large part 
consacrée aux usages (alimentaires ou textiles, médicaux ou tinc­
toriaux) des diverses plantes ligneuses ouest-africaines. Il y a là 
une précieuse mine de renseignements qui sera aussi utile à l'agro­
nome qu'à l'ethnologue. 
LAi'\G, E.M. - Gonw, clas Gorillakincl. Ein Bericht iibe1· den ei·sten 
in Europa geborenen Gorilla. Rüschlikon-Zurich, Albert Müller 
'Verlag, 1961, 102 pages, 56 photographies. 
Ce charmant petit livre nous conte, en langage compréhen­
sible par tous, la première année de vie du jeune Goma, le pre­
mier Gorille né en captivité en Europe, le 23 septembre 1!!59, et 
élevé par le Docteur E.M. Lang, l'actif Directeur du Zoo de Bâle, 
et sa femme. Pour qui désire de plus amples détails techniques 
sur le développement physique et mental du jeune Anthropoïde, 
signalons tout de suite que sept fascicules des Documenta Geigy 
(1959-1961) lui ont été consacrés, et qu'il en existe une édition 
française intitulée Goma, le petit gorille bâlois. 
Un certain nombre de faits importants se dégagent des obser­
vations de M:M. Lang et Schenkel. Sur le plan physique, il existe 
une similitude foncière entre le développement du jeune Gorille 
et celui du nouveau-né humain, bien que le rythme de la matu­
ration soit environ deux fois plus rapide chez le premier que 
chez le second. Il y a cependant des différences ; au geste de se 
lever succéda chez Goma une tendance à grimper et non à marcher. 
Dans le domaine psychologique, il est remarquable que les efforts 
infiniment variés du jeune Gorille pour entrer en contact avec 
son milieu ont presque toujours le caractère de jeux. Pour lui, 
par ailleurs, les choses deviennent intéressantes dans la mesure 
où ses partenaires sociaux s'y intéressent : laissé seul Goma ne 
tardait généralement pas à s'endormir... Les contacts du petit 
Anthropoïde avec les autres êtres vivants (comme d'ailleurs avec 
les objets inanimés) ne s'établissent enfin jamais sur la base du 
schéma stimuli-clefs (releasers) - réactions innées, cher aux étho­
logistes qui n'étudient que les oiseaux ou les insectes. Toutes ses 
relations sociales débutèrent d'abord par des prises de contact « tâ­
tonnantes et provisoires " exerçant leur influence sur les phéno­
mènes de contact à venir. Les auteurs concluent que le monde du 
jeune Gorille n'est pas un monde inné et spécifique de l'espèce, 
mais un monde formé de la somme des expériences passées. Son 
Umwelt n'a rien à faire avec une série d'émetteurs de stimuli-clefs, 
mais il est bien plutôt « la somme de relations personnelles ac­
quises très variées, délimitées par une zone d'éléments à demi 
connus ou non familiers, dont les frontières sont constamment re­
poussées dans des directions centrifuges »-
Gageons que la naissance (le 17 avril 1961) de Jambo, le second 
Gorille bâlois - celui-là élevé par sa mère - nous vaudra bientôt 
d'intéressantes comparaisons avec son frère. 
lVlc D1ARMID, A. - Diseases of free-living A.nimals, Rome, FAO, 
Animal Health Branch Monograph, n ° 1, 1960, 91 pages dacty­
lographiées. 
Ce document de travail de la FAO constitue une très utile 
introduction bibliographique aux maladies des Mammifères et Oi­
seaux sauvages dues à des bactéries {pp. 1-36), des Champignons 
(pp. 36-42), des virus (pp. 43-61), des protozoaires (pp. 61-78), des 
rickettsies (pp. 79-83) et à des tumeurs (pp. 83-90). Ce vaste sujet, 
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aux implications écologiques considérables est encore fort mal 
connu des zoologistes et l'on ne saurait donc trop recommander la 
consultation de cette soigneuse compilation. 
F. BOURLIÈRE. 
SHinozu, T. - Butterflies of Formosa in colour. Osaka, Hoilrusha, 
1960, (V) et 481 pages, 76 planches en couleurs représentant 
997 papillons, 479 figures noires dans le texte. Prix (intérieur) : 
2.400· yens. 
SHiuozu, T. et HAHA, A. - Early stages of Japanese Butterflies in 
colour. Vol. 1. Osaka, Hoikusha, 1960, (IV) et 142 pages, 60 
planches en couleurs, 5 figures dans le texte. Prix (intérieur) : 
1.800 yens. 
Ces deux volumes de la nouvelle collection in quarto publiée 
par Hoilrusha constituent probablement les plus beaux ouvrages 
consacrés aux Lépidoptères qui soient sortis des presses mondiales 
depuis un siècle. On reste en effet émerveillé par la justesse des 
couleurs, la finesse de la gravure, la profondeur de champ des 
macrophotographies qui ornent à profusion ces planches splendides. 
Jamais rien de tel n'a été édité en Europe ou en Amérique et jamais 
les amateurs de chez nous n'ont pu s'offrir quelque chose de sem­
blable même pour un prix vingt fois supérieur (le yen vaut actuel­
lement un peu plus d'un ancien franc!). 
Chacune des 361 espèces de Rhopalocères de Formose est figurée 
en détail (dessus et dessous des ailes, des deux sexes si nécessaire ; 
dessin au trait des genitalia, carte de répartition en Asie) ; rien 
d'aussi parfait, comme iconographie, n'existe pour aucune autre 
partie du monde. 
Le volume sur les premiers stades des Rhopalocères japonais 
est encore plus étonnant ! Œufs, divers stades de la chenille, chry­
salide et adultes sont figurés en couleurs avec un soin et une 
vérité auxquels on n'aurait pas osé rêver ; c'est du Millière photo· 
graphique ! Il y a même d'incroyables photos montrant les rapports 
entre chenilles de lycénides et fourmis. 
Des textes, nous ne pouvons bien entendu rien dire, puisqu'ils 
sont en japonais, mais toutes les légendes des figures en noir et 
en couleurs donnent les noms latins des espèces figurées, ce qui est 
l'essentiel. 
F. BOURLIBRE. 
SPILLMANN, Ch. J. - Poissons d'Eau Do1we. Fascicule 65 de la 
Faune de France. Editions Paul Lechevalier, Paris. 303 pages, 
102 figures et 11 planches. Prix : 70 NF. 
Etant moi-même l'auteur d'un ouvrage sur les poissons d"eau 
douce d'Europe Occidentale - mais qui s'adresse à un plus large 
public - je suis sans doute bien placé pour rendre hommage au 
travail de M. Spillmann. Ce dernier a, en effet, réussi à condenser 
en 3-00 pages une quantité remarquable de renseignements et son 
ouvrage constitue une vraie somme de nos connaissances systéma­
tiques et écologiques sur les poissons d'eau douce de France et 
de Corse. 
Peut-être Spillmann aurait-il pu, puisqu'il me fait l'honneur de 
me citer en particulier au sujet des Corégones, noter que dans mon 
dernier travail -- qui figure dans la bibliographie - je rejoins 
pratiquement la classification du Finlandais Jarvi, bien différente 
dans sa conception des idées de Wagler qui n'étaient acceptables 
pour moi, au début, que par opposition à celles de Steinmann qui 
me paraissent insoutenables. A la lumière de mes dernières recher­
ches, il apparaît que le Lavaret du Bourget est un Coregonus ma­
crophthalmus passablement altéré et la Palée de Neuchâtel (intro­
duite au Léman) un Coregonus lavaretus relativement pur. Les 
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autres espèces de corégones sont Coregonus acronius, par exemple 
le Kilch du lac de Constance, Coregonus fera, par exemple la Fera 
disaprue du Léman et le .Sandfelchen, Coregonus wartmanni, par 
exemple le Blaufelchen aussi du lac de Constance, enfin Coregonlls 
albula, introduite au lac Chauvet. 
Parmi les nombreux renseignements fournis par cet ouvrage, 
je citerai d'intéressantes précisions sur la répartition actuelle d'es­
pèces importées telles qu'Umbra pygmaea, le Mud minnow des 
U.S.A., les Poecilidae et les Cyprinodontidae du Midi et, en par­
ticulier, les cartes de répartition actuelle du Poisson-chat, de la 
Perche-Soleil, du Black"Bass d'après Vivier (originellement publiées 
dans la Terre et la Vie). Un intéressant chapitre est consacré aux 
alevins, à leur développement et même à leur détermination. Un 
court aperçu tératologique et un chapitre sur les parasites externes 
précède la dernière partie de l'ouvrage consacrée aux Cyclostomes. 
Une excellente illustration au trait, due au talent de Mesdames 
G. Mauger et C. Vachon Delval, enrichit heureusement la valeur 
documentaire de ce volume. 
E. DOTTRE:'iS. 
THoRPE, W.H. - Bird-song. The biology of vocal communication 
and expression in birds. Cambridge University Press, Mono­
graphs in experimental Biology, n° 12, 1961, XII et 143 pages, 
65 figures. Prix : 20 shillings. 
Au cours des quinze dernières années l'étude des chants d'oi­
seaux a fait, grâce à la mise au point d'excellents enregistreurs 
sur bande et à l'invention du spectographe à sons, plus de progrès 
que dans tout le siècle écoulé depuis le début de l'ornithologie 
scientifique. Il est donc heureux qu'Un esprit aussi clair que W.H. 
Thorpe - dont les contributions à cette discipline sont, par 
ailleurs, particulièrement importantes - ait senti la nécessité de 
faire le point de la question en une centaine de pages, en essayant 
de dégager les implications biologiques les plus importantes des 
expériences récentes. Le résultat satisfera les lecteurs les plus 
exigeants. En quelques heures ils auront assimilé sans peine les 
riches enseignements que l'on peut tirer de ces « spectres sono­
res », de prime abord assez mystérieux, qui montent maintenant 
à l'assaut de toutes les revues ornithologiques ! 
Retenons qu'un livre complémentaire A study of Bird song, 
par E.A. Armstrong, complètera bientôt la présente monographie 
en résumant les myriades d'observations de terrain des natura­
listes d'hier et d'aujourd'hui. 
F. BouRLIÈRE. 
TILMAN, H.W. - Mischief among the Penguins. London, Rupert 
Hart-Davis, 1961, 192 pages, 20 photographies et 5 cartes. 
Prix : 21 shillings. 
Le Colonel Tilman, alpiniste anglais réputé, a effectué en 
1959-1960 une croisière aux îles Crozet et Kerguelen sur son yacht 
le Mischief, afin de faire l'ascension des sommets de l'île de la 
Possession et du Mont Ross. Ce petit livre est le récit de cette 
aventure aux îles françaises et tous ceux qui ont travaillé, au 
cours de ces dernières années, dans ces archipels à la faune si 
attrayante trouveront un plaisir particulier à sa lecture. 
F. BOURLIÈRE. 
VALVEBDE, J.A. - Vertebrados de las Marisrnas del Guadalquivir. 
Introduccion a su estudio ecologico. Archivos del Instituto de 
Aclimatacion, Almeria, vol. 9, 1960 (1961), 168 pages, 16 plan­
ches photographiques, 7 figures et 2 cartes. 
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Le sauvetage des fameuses marismas del Guadalquii;ir, grâce 
à la généreuse intervention du World Wildlife Fund, va certai­
nement entraîner dans les prochaines années une vague de re­
cherches écologiques sur ce haut lieu de la Nature Méditerranéenne. 
C'est donc avec à-propos que paraît aujourd'hui cette liste critique 
et commentée des Vertébrés de cette région, à savoir 27 Reptiles 
et Batraciens, 125 Oiseaux et 32 Mammifères. Notre enthousiaste 
collègue et ami espagnol a su confronter avec bonheur, dans ce 
travail, ses propres observations avec celles de ses devanciers. Il 
y fait état également de nombreuses observations originales sur la 
périodicité de la reproduction et le régime alimentaire. Une intro­
duction écologique générale (adaptée d'un article publié en 1958 
dans British Birds) donne, par ailleurs, une excellente idée de la 
diversité des « communautés biotiques J) de cette zône si attrayante. 
F. BOUBLII':IH:. 
V11.1.rnus, A. - Révision des Coléoptères Languriidés africains. 
Annales du Musée Royal de l'Afrique Centrale, Tervuren, n ° 
tl8, 1961, 385 pages, 836 figures. 
La littérature entomologique africaine s'enrichit régulièrement 
grâce à l'accumulation de mises au point sur de nombreuses fa. 
milles d'insectes et notamment de Coléoptères. Le matériel réuni 
dans le centre africain a fourni une abondante documentation en 
tous genres. Avec les Coléoptères Languriidae, une nouvelle étape 
vient d'être franchie. A. Villiers, qui connaît tout particulièrement 
ces insectes puisqu'il en avait réalisé une première révision en 
1938 (LanguriinaeJ et en ltl4·0 (Cladoxeninae), s'est attaqué à une 
mise au point moderne. Il considère d'ailleurs avec raison que les 
espèces africaines de cette famille sont encore loin d'être toutes 
connues. Leur faible taille, de 2 à 10 mm en moyenne, pouvant 
atteindre 25 mm au maximum, leur mode de vie, leur extrême va­
riabilité et leurs vaste répartition dans à peu près tous les biotopes 
terrestres expliquent la difficulté de leur étude. 
Dans ce volume, l'auteur traite les deux sous-familles africaines 
de Languriidae, les Cladoxeninae et les Languriinae, soit 13 genres 
et 240 espèces, dont 140 ont été décrites par l'auteur lui-même. 
Dans le travail en question, il ajoute encore un genre nouveau 
et 31 espèces nouvelles. 
Pour chaque espèce, sont étudiés la synonymie, la morphologie, 
les caractères de l'appareil copulateur mâle et femelle, la réparti­
tion géographique. Les caractères des genitalia sont généralement 
figurés, ainsi que ceux du pronotum et des antennes qui jouent un 
rôle systématique d'importance. Bien entendu, des clés dichotomi­
ques permettent de déterminer sous-familles, genres et espèces. 
Le texte est réduit à l'essentiel, clair et précis. Il n'est prati­
quement pas question d'écologie et d'éthologie, le mode de vie des 
espèces étant très mal connu. Les Musées ou Instituts où sont dé­
posés les individus étudiés sont indiqués dans le cas de chaque 
espèce. 
La série des Annales du Musée Royal de l'Afrique Centrale 
(ex Musée du Congo) a permis de donner à ce travail la remar­
quable présentation matérielle à laquelle nos amis belges nous ont 
habitué. 
L. BIGOT. 
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